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AGENZIA DELLA CONGREGAZIONE PER L'EVANGELIZZAZIONE DEIPOPOLI




30 décembre 2006

SPECIAL FIDES

LISTE DES AGENTS MISSIONNAIRES ASSASSINES EN 2006 

« "Un fruit de justice est semé dans la paix pour ceux qui produisent la paix" (3, 16-18). Ces paroles font penser au témoignage de si nombreux chrétiens qui, avec humilité et dans le silence, consacrent leur vie au service des autres à cause du Seigneur Jésus, oeuvrant concrètement comme serviteurs de l'amour et étant ainsi "artisans" de paix. A certains, il est parfois demandé le témoignage suprême du sang… Il ne fait aucun doute que suivre le Christ est difficile, mais, comme Il le dit, seul celui qui perd sa vie à cause de lui et de l'Evangile la sauvera (cf. Mc 8, 35), donnant tout son sens à son existence. Il n'existe pas d'autre voie pour être ses disciples, il n'existe pas d'autre voie pour témoigner de son amour et tendre à la perfection évangélique ».
(Pape Benoît XVI, Angélus 24 septembre 2006)

LISTE DES AGENTS MISSIONNAIRES ASSASSINES EN 2006 
Rome (Agence Fides) – L’Agence Fides public cette année encore la liste des agents pastoraux qui ont perdu leur vie de manière violente en 2006. D’après les informations dont nous disposons, 24 personnes ont été assassinées, prêtres, religieux, religieuses, laïcs, contre 25 en 2005. Comme nous l’avons fait ces dernières années, le décompte fait par l’Agence Fides ne concerne pas seulement les missionnaires « ad gentes », mais tout le personnel ecclésiastique et laïc assassiné, ou qui a sacrifié sa vie en étant conscient du risque encouru, pour ne pas abandonner son propre travail de témoignage et d’apostolat. Le corps de plusieurs d’entre eux a été trouvé des heures et des jours après le décès ; ils ont été souvent victimes d’agressions, de vols faits dans des contextes sociaux où règnent la violence, la dégradation humaine, la pauvreté, tous maux que ces « artisans de paix » cherchaient à soulager par leur présence et par leur travail.

Nous n’utilisons pas volontairement la parole “martyrs”, pour ne empiéter sur le jugement que l’Eglise pourrait éventuellement porter sur eux, mais aussi en raison des nouvelles fragmentaires que nous possédons pour la plupart des cas. Nous les proposons toutefois au souvenir et aux prières des fidèles, précisément parce que leur sacrifice, bien connu de Dieu, ne soit pas oublié par les hommes, et pour le tribut qu’ils ont apporté à la croissance de l’Eglise dans toutes les parties du monde, au service de la promotion humaine et de l’évangélisation.

Comme l’a déclaré le Pape Benoît XVI, rappelant lors de l’Angélus du 24 septembre précisément une des missionnaires assassinées, Sœur Leonella Sgorbati, de nombreux chrétiens « avec humilité et dans le silence, consacrent leur vie au service des autres à cause du Seigneur Jésus, oeuvrant concrètement comme serviteurs de l'amour et étant ainsi "artisans" de paix. A certains, il est parfois demandé le témoignage suprême du sang… Il ne fait aucun doute que suivre le Christ est difficile, mais, comme Il le dit, seul celui qui perd sa vie à cause de lui et de l'Evangile la sauvera (cf. Mc 8, 35), donnant tout son sens à son existence. Il n'existe pas d'autre voie pour être ses disciples, il n'existe pas d'autre voie pour témoigner de son amour et tendre à la perfection évangélique ».

L’Afrique figure au premier plan des continents qui ont enregistré en 2006 le plus grand nombre de victimes : 9 prêtres, 1 religieuse et 1 volontaire laïque.Le pays qui compte le plus grand nombre de victimes est le Kénya, avec 3 prêtres assassinés ; vient ensuite le Nigéria avec 2 prêtres assassinés.La seule religieuse tuée en Afrique est Sœur Leonella Sgorbati, Missionnaire de la Consolata, tuée à Mogadiscio en Somalie ; la volontaire laïque a été tuée au Mozambique.

Le deuxième continent pour le nombre des victimes en 2006 est l’Amérique : 6 prêtres, 1 religieuse, et 1 laïc (coopérateur salésien) assassiné au Guatémala, probablement parce qu’il avait refusé de se plier à chantages et à des corruptions.

En Asie, 2 prêtres, 1 religieuse et 1 laïc ont été assassinés. En Inde, un curé et un laïc ont été tués ; à Amboine, aux Moluques, théâtre d’affrontements sanglants et de violences ces dernières années, une religieuse a été tuée. Il faut ajouter l’Abbé  Andrea Santoro, prêtre « fidei donum » en Turquie, assassiné à Trabznon alors qu’il priait dans son église.

En Océanie, un religieux des Fatebenefratelli a été assassiné à Port Moresby en Papouasie-Nouvelle-Guinée.

A cette liste provisoire, il faut ajouter la liste des nombreux « soldats inconnus de la foi » dont on ne connaîtra probablement jamais le nom, et qui, dans le monde entier souffrent et paient même de leur vie leur foi au Christ. « Je pense aussi à ces catholiques qui maintiennent leur propre fidélité au Siège de Pierre sans céder à des compromis, au prix souvent de graves souffrances. Toute l’Eglise admire leur exemple  et prie pour qu’ils aient la force de persévérer, en sachant que leurs tribulations sont une source de victoire, même si, pour moment, cela semble être un échec » (Benoît XVI, Angélus, 26 décembre 2006). (S.L.)
(Agence Fides, 30 décembre 2006)

BREVE BIIOGRAPHIE ET CIRCONSTANCES DE LA MORT 
L’Agence Fides remercie tousceuxqui pourront apporter des précisions ou des corrections à cette liste ou à celles des années précédentes.
Le P. Elie Koma, de la Compagnie de Jésus (SJ), Burundais, a été assassiné à Bujumbura, la Capitale, le samedi 4 février 2006 au soir. Il était âgé de 59 ans. Il passait en voiture devant un bar dans la rue principale quand un groupe d’hommes armés tirait sur un Major des Forces Nationales, Rugunzura et son épouse.Le Père Koma aurait été tué pour éliminer  un témoin possible de l’attentat : son auto en effet a été arrêtée en tirant sur les pneus, puis le prêtre a été tué de cinq balles dans la colonne vertébrale. Il était estimé et apprécié par tous, et était actif dans son action pastorale et dans la direction des retraites spirituelles  pour les instituts de religieuses autochtones et pour les mouvements mariaux.Prêtre depuis 1980, il était responsable depuis trois ans de l’église de Kamenge confiée aux Jésuites, dans un des quartiers les plus pauvres de Bujumbura. (cf. Agence Fides, 7 février 2006)

L’Abbé Andrea Santoro, prêtre “fidei donum” du Diocèse de Rome, tué à Trabzon en Turquie le 5 février 2006, se trouvait en prière dans l’église de Sainte Marie Kilisesi. L’Abbé Santoro, du clergé romain, était né à Priverno (Latium) le 7 septembre 1945 et avait été ordonné prêtre pour le Diocèse de Rome le 18 octobre 1970. Après un ministère dans plusieurs communautés paroissiales de Rome, il était parti comme prêtre « fidei donum » pour la Turquie, dans la ville de Trabzon sur la Mer Noire. Il avait la charge de l’église de Sainte Marie Kilisesi. En 2003, il avait fondé l’Association « Fenêtre pour le Moyen-Orient », groupe consacré à l’étude, à la prière et au dialogue, pour faire se rencontrer le monde occidental  et le Moyen-Orient. L’Abbé Santoro était revenu en Italie la dernière semaine de janvier, comme d’habitude, pour diriger des journées d d’étude et de prière. 
Cf. Agence Fides 6/2/2006; 7/2/2006; 8/2/2006; 9/2/2006; 10/2/2006.
P. José Alfonso Moreira, de la Congrégation du Saint-Esprit (Spiritain), Portugais, tuéle9février 2006 dans sa résidence à Bailundo en Angola. Il était âgé de 80ans, et avait passé 40 ans à Bailundo ; il a été abattu de sept balles tirées à bout portant.Il venait de se coucher quand une quinzaine d’hommes armés, probablement des bandits, ont fait irruption dans sa chambre et l’ont abattu sans lui laisser le temps de descendre du lit ; puis ils ont pillé et mis en désordre toute la maison. Le Père Moreira était bien aimé de tous, parce qu’il avait donné un témoignage authentique d’amour même dans les moments les plus difficiles. Pendant la guerre civile de 1975 à 2002, la localité où il exerçait son ministère avait été occupée par les rebelles de l’UNITA (Union Nationale pour l’Indépendance Totale de l’Angola), puis par l’armée de Luanda. Mais le Père Moreira avait toujours pu conserver sa propre neutralité, sans faire de compromis avec quelqu’un, afin de pouvoir annoncer l’Evangile et être au service du prochain en toute liberté.
Cf. Fides, 9/2/2006; 10/2/2006
L’Abbé Michael Gajere, Nigérian,a été tué par des hommes armés à Maiduguri, Capitale de l’Etat de Borno (Nigéria), le 18 février 2006, au cours de graves violences qui ont éclaté après une manifestation de protestation qui avait commencé dans le calme. Une quinzaine de personnes sont mortes pendant les affrontements ; 4 églises catholiques ont été incendiées, la résidence de l’Evêque, des bâtiments d’autres confessions chrétiennes et des maisons de chrétiens. Le prêtre, ordonné 14 ans auparavant, n’était arrivé que depuis un mois comme curé de la paroisse Sainte Rita à Bulunkutu, quartier de Maiduguri. Avant d’être assassiné l’Abbé Michael était parvenu à mettre en lieu sûr les responsables des groupes de jeunes de la paroisse.
Cf Fides 20/2/2006

Suor Maria Yermine Yamlean, 33 ans, des Filles de Notre-Dame du Sacré-Cœur  (FNDSC), née à Arui Das-Ambon (Indonésie), habitait au couvent de Jalan Pattimura, dans la ville d’Amboine, Capitales Iles Moluques ; elle a été assassinée le 10 mars 2006 au matin. La religieuse avait surpris un intrus dans le couvent, un voleur peut-être, qui, ayant pris peur l’a agressée et l’a frappée avec un couteau. Le lendemain, les religieuses l’ont retrouvée dans un état grave. Transportée à l’hôpital, elle est décédée peu de temps après. Elle était très active dans la pastorale et dans le Mouvement Charismatique ; elle était vice-supérieure de la communauté d’Amboine et chargée de la formation des aspirantes
Cf. Fides 14/3/2006

Le P. Eusebio Ferrao, 61 ans, curé de l’église saint François à Macasana, dans la partie méridionale de Goa (Inde), a été assassiné dans la nuit du 17 au 18 mars. Il a été retrouvé le 18 au matin par ses paroissiens qui l’attendaient pour la célébration de la Messe. Ils ont été chez lui, et l’ont trouvé mort, étouffé semble-t-il avec un coussin. D’après les paroissiens le Père Ferrao était un homme pacifique qui n’avais pas d’ennemis. Il était membre de la Commission de Liturgie du Diocèse, et servait la communauté sa communauté paroissiale de 3.200 fidèles, avec zèle et humilité.
Cf. Fides 20/03/2006

Mgr. Bruno Baldacci, prêtre “fidei donum” du Diocèse de La Spezia en Italie, âgé de 63 ans, a été trouvé mort le 30 mars au matin. La secrétaire et la concierge l’ont découvert étendu sur son lit, avec des signes de coups, alors que la pièce était sans dessus dessous. Il avait passé 42 ans au Brésil où il était arrivé en suivant un évêque missionnaire ; il y avait été ordonné prêtre en 1968. Ces temps derniers, il s’était consacré en particulier aux pauvres, et aux toxicomanes pour les aider à sortir de ce cycle infernal.
Cf Fides 31/3/2006
L’Abbé Luis Montenegro, âgé de 77 ans, curé depuis plus de 30 ans de la paroisse de Notre-Dame du Rosaire à La Calera, près de Cordoba en Argentine, a été trouvé mort le 12 avril 2006 au matin, assassiné à coups de couteau. L’auteur du crime est un jeune délinquant qui avait tué le prêtre dans le but de voler ; il a été arrêté par la police.
Soeur Karen Klimczak, âgée de 62 ans, des Sœurs de Saint Joseph de Buffalo (SSJ), a été tuée dans la ville de Buffalo (Etats de New York, Etats-Unis), le 14 avril 2006, Vendredi Saint. Elle avait consacré sa vie aux pauvres. Elle travaillait dans la « Bisonnette House », une maison d’accueil pour d’anciens détenus qu’elle aidait à s’intégrer dans la société. L’un d’entre eux, hôte de la Maison, l’a attaquée pour la voler et, après l’avoir tuée, pris de panique, il avait caché son corps dans une maison abandonnée à plusieurs kilomètres de la « Bisonnette House » ; on l’y a retrouvée le dimanche de Pâques. La religieuse était bien connue et appréciée à Buffalo pour son travail en faveur des pauvres et de la paix.
L’Abbé Galgalo Boru, prêtre kényan de la partisse de Blesa, dans le Vicariat Apostolique d’Isolo au Kénya , a été assassiné au mois d’avril 2006, dans la localité de Lososia (district de Sanburu) par des bandits qui lui avaient tendu une embuscade alors qu’il se déplaçait en voiture : ils ont ouvert le feu des deux côtés de la route. Une autre personne qui se trouvait dans la voiture a été tuée également.
L’Abbé Jorge Piñango Mascareño, Sous-secrétaire de la Conférence Episcopale, a été trouvé mort le lundi 24 avril à Caracas. La Conférence Episcopale du Vénézuéla déclare dans un communiqué : « le parcours humain et sacerdotal de l’Abbé Piñango a été marqué pendant plus de vingt ans, par son ministère pastoral, par l’esprit des Béatitudes et par sa vocation de service. Les autorités compétentes devront éclairer les circonstances de la mort, qui a eu lieu dans des circonstances étranges. De notre côté, nous apporterons toute la collaboration qui nous sera demandée, et nous veillerons à ce que soient respectées la vérité et la justice ». L’Abbé Jorge Mascareño était né en 1959 à Barquisimeto, et avait été ordonné le 10 août 1985. Il avait étudié à l’Université Pontificale Grégorienne de Rome. Il avait été professeur dans plusieurs Universités et Collèges. Il avait nommé Sous-secrétaire de la Conférence Episcopale en 2002.
Cf Fides 25/4/2006
L’Abbé Josè Carlos Cearense, prêtre diocésains brésilien de 44 ans, a été trouvé assassiné à coups de couteau, les mains liées dans le dos, au presbytère situé à côté de l’Eglise de Sainte Marie des Anges dont il était curé, à Delta dans l’Etat de Minais Gerais au Brésil. Son corps a été découvert le 9 mai au matin par la femme chargée du ménage. L’homicide aurait eu lieu le soir précédent, 8 mai, vers 22 heures. Les jours suivants, la police a arrêté son assassin, un déséquilibré qui aurait commis toute une série de crimes entre la fin du mois d’avril et le début du mois de mai.
L’Abbé Jude Kimeli Kibor, prêtre kényan de 57 ans, travaillait à la pastorale des prisons depuis 5 ans. On l’a trouvé mort le 11 mai 2006 près d’Eldoret ; il allait alors célébrer la Messe, et semble avoir été attaqué pour le voler. On a volé son porte-document et sa voiture qui a été retrouvée à 10 kilomètres du lieu du crime. Il avait étudié à Springfield aux Etats-Unis, et, dans le même temps, il avait exercé son ministère dans plusieurs paroisses. Il était retourné ensuite au Kénya, conscient des risques que comporterait son ministère.
Frère Luis Alfonso Herrera Moreno, Franciscain colombien de 46 ans, a été assassiné à coups de pierre dans la ville de Bonda en Colombie. Il était économe au Collège San Luis Beltran dirigé par la communauté franciscaine de Sainte Marthe. Il était parti en voiture pour faire des achats.Le jour suivant, on retrouva son corps.Le mobile pourrait être une tentative de vol.
L’Abbé John Mutiso Kivaya, prêtre kényan âgé de 35 ans, vicaire à la paroisse de Masinga au Kénya a été assassiné à Tala, dans le Diocèse de Machakos, dans la nuit du 31 juillet 2006 par des malfaiteurs qui ont fait irruption dans le restaurant où il dînait avec deux autres prêtres. Il se trouvait dans sa ville natale où il était venu passer quelques jours en famille. Les malfaiteurs ont pris l’argent des clients et les téléphones portables , puis ils tué le prêtre et deux autres personnes, et  blessé trois autres.
L’Abbé Chidi Okorie, prêtre nigérian de 31 ans, a été assassiné à Afikpo (Etat de l’Ebonyi) au Nigéria, dans la nuit du 4 août 2006. Il a été agressé et frappé à coups de couteau dans son presbytère situé près de la St. Mary’s Catholic Church. Transporté aussitôt à l’hôpital, il y est décédé peu après. Des voleurs se sont probablement introduits chez lui, où de l’argent et des vivres avaient disparu. Il avait été ordonné prêtre au mois de juin 2004.
Frère Augustin Taiwa, âgé de 40 ans, de l’Ordre Hospitalier de Dieu (Fatenebratelli), originaire de la Nouvelle Bretagne orientale, a été assassiné le soir du 28 août 2006 , près de Port Moresby, Capitale de Papouasie-Nouvelle-Guinée. Il a été attaqué près de l’Institut Xavier de Bomana, où il avait été Coordinateur des cours pastoraux pendant trois ans. Il a été frappé avec une lance en acier alors qu’il guidait un fourgon, et roulait lentement, la vitre ouverte pour parler avec les vendeurs du marché. Trois jeunes, ivres, lançaient des pierres et d’autres objets sur les voitures de passage. L’un d’eux a lancé une lance contre la voiture du religieux, et l’a touché à la tête en le tuant sur le coup.La police est intervenue aussitôt et l’a conduit au Port Moresby General Hospital où l’on n’a pu que constater la mort.
Cf Fides 2/9/2006; 5/9/2006

Soeur Leonella Sgorbati, Missionnaire de la Consolata, italienne âgée de 66 ans, a été assassinée le 17 septembre 2006 à Mogadiscio en Somalie, alors qu’elle se rendait à l’hôpital où elle travaillait. Les assassins s’étaient cachés derrière une voiture. La religieuse avait été envoyée au Kénya en 1970. De 1970 à 1983, elle avait travaillé dans les hôpitaux de la Consolata à Mathari, Nyeri, et Nazareth à la périphérie de Nairobi. En 1985, elle avait été nommée professeur principal dans l’école d’infirmières de l’hôpital Meru de Nkubu. Le 26 novembre 1993 elle avait été élue Supérieure régionale des Missionnaires de la Consolata du Kénya, tâche qu’elle exerça pendant 6 ans. En 2001, Sœur Leonella avait passé plusieurs mois à Mogadiscio pour étudier la possibilité de créer une école d’infirmières dans l’hôpital local dirigé par une ONG. Le 18 avril 2002, les premiers cours de l’école professionnelle avaient commencé, et les élèves avaient obtenu leurs diplômes en 2006. Au mois d’août, malgré de fortes oppositions administratives, Sœur Leonella avait réussi  à obtenir que les diplômes donnés aux élèves soient reconnus au plan international par l’Organisation Mondiale de la Santé
Cf Fides 18/9/2006; 20/9/2006; 25/9/2006; 27/9/2006

L’Abbé Ricardo Antonio Romero, du Salvador, âgé de 53 ans, a été assassiné à l’aube du 25 septembre 2006 à coups de pierres de bâton, alors qu’il se trouvait en jeep sur la route d’Acajutia à Sonsonate (Salvador) ; son corps se trouvait à côté du véhicule. La police pense que l’assasinat est le fait de l’une des bandes de jeunes qui sévissent dans la région. Il était curé de Santa Catarina Masahuat, dans le Diocèse de Sonsonate ; il était très connu en particulier pour son travail infatigable d’évangélisation et pour l’assistance en faveur des pauvres et des plus nécessiteux.
L’Abbé Pascal Koné Naougnon, âgé de 51 ans, du Diocèse de Callao au Pérou, a été assassiné le 31 octobre 2006 à Divo, en Côte-d’Ivoire où il était missionnaire depuis 2003. Il a été victime d’une tentative de vol dans le presbytère de la paroisse de la Sainte Famille de Divo : il allait se coucher quand il entendit des bruits dans le salon ; il alla voir ce dont il s’agissait, et il se trouva face avec les cambrioleurs qui n’hésitèrent pas à tirer. Ses confrères le conduisirent à l’hôpital voisin, où il décéda suite à ses blessures. Né à Bouaké en Côte-d’Ivoire dans une famille animiste, il demanda d’être baptisé à l’âge de 12 ans.Il fit partie du chemin néo-catéchuménal à l’âge de 25 ans et il y découvrit sa vocation sacerdotale. En 1990, après avoir participé à une rencontre internationale, il fut envoyé au Séminaire Redemptoris Mater de Callao au Pérou. Il fut ordonné prêtre en 1999 et exerça son ministère dans plusieurs régions du Pérou ; on remarqua son caractère généreux et son esprit de service. En 2003, à la demande de l’Evêque de Gagnoa, il fut nommé à la paroisse de la Sainte Famille à Divo. Il fut apprécié de tous par son style simple et par son travail en faveur de la promotion humaine. En particulier, il suivait les jeunes qui avaient quitté l’école, en leur donnant une formation technique pour pouvoir trouver un travail.
Cf Fides 6/11/2006

Père Waldyr dos Santos, Jésuite brésilien de 69 ans, et la volontaire laïque portugaise Idalina Neto Gomes, âgée de 30 ans, ont été assassinés le 6 nombre 2006 aux premières heures du jour par des hommes armés qui a envahi la résidence de Angonia dans la Province de Tete au Mozambique, et ont blessé deux personnes. Après avoir volé de l’argent et différents objets, les malfaiteurs se sont enfuis dans les voitures de la communauté. L’avocate Idalino Neto Gomes faisait partie ded l’Association portugaise « Laïcs pour le développement », et se trouvait dans la communauté des Jésuites avec d’autres membres de l’Association. Dans cette région de frontière entre le Mozambique, le Malawi, la Zambie, et le Zimbabwé, la violence a frappé à plusieurs reprises les Missions catholiques et les communautés religieuses. Les Jésuites ont une longue histoire dans ce territoire, et se consacrent à l’évangélisation, à l’éducation, à la santé et aux projets sociaux pour le développement des populations.
Vedi Fides 7/11/2006; 10/11/2006; 20/11/2006; 7/12/2006

Jacob Fernandez, laïc catholique, responsable de la librairie située près du Sanctuaire de Mont de Saint Thomas à Chennai, dans l’Etat deTamil Nadu en Inde, a été attaqué sans motif le 26 novembre 2006, pendant son travail, par un homme qui l’a tué à coups de machette. D’après la reconstruction des faits, l’homme était dans un état d’excitation violente, de demandait de rencontrer le curé : il hurlait en revendiquant la propriété hindoue de la colline où se dresse le Sanctuaire. La police a arrêté le criminel, en déclarant « mentalement instable ». D’après le témoignage de fidèles qui le connaissaient, Jacob, qui laisse ainsi sa femme et trois enfants, était un laïc catholique très pieux, qui assistait chaque matin à la Messe au Sanctuaire, et vivait sa vie comme une Mission.
Cf Fides 21/12/2006

Johnny Morales, 34 ans, Coopérateur Salésien du Guatémala, a été assassiné le 8 décembre 2006 par des malfaiteurs qui l’attendaient à la sortie de son travail. Son véhicule a été criblé de balles, qui l’ont atteint, et il est mort sur le coup. Il collaborait avec le « Centre Salésien Père Sergio Checchi » avec son épouse, elle aussi Coopératrice salésienne dans le même centre.. Ils étaient mariés depuis près d’un an. Il travaillait au Secrétariat de l’Administration, et deux jours auparavant il avait été envoyé à la frontière de Tecun Uman (Mexique), où le trafic de la drogue et la contrebande sont chose commune. Le motif du crime semble résider dans son intégrité, car il avait refusé de se livrer à des actes illicites.
Vedi Fides 14/12/2006.

(Agenzia Fides 30/12/2006)

TABLEAUGENERALPOUR L’ANNEE 2006

	N°
	Prénom etNom
	Nationalité
	Istitut
	Lieu et date de la mort

	1.
	P. Elie Koma
	Burundi
	S.J. Jésuite
	Bujumbura (Burundi) – 4/2

	2.
	Abbé Andrea Santoro
	Italie
	Fidei Donum
	Trabzon (Turqauie) – 5/2

	3.
	P. José Alfonso Moreira
	Portugal
	C.S.Sp. Spiritain
	Bailundo (Angola) – 9/2

	4.
	Abbé Michael Gajere
	Nigéria
	Diocésain
	Maiduguri (Nigéria) – 18/2

	5.
	Soeur M.Yermine Yamlean
	Indonésie
	Fillee N.D du Sacré-Coeur
	Amboine (Indonésie) – 10/3

	6.
	Abbé Eusebio Ferrao
	Inde
	Diocésain
	Goa (Inde) – 17/3

	7.
	Mgr. Bruno Baldacci
	Italie
	Fidei Donum
	Vitória da C. (Brésil) – 30/3 

	8.
	Abbé Luis Montenegro
	Argentine
	Diocésain
	Cordoba (Argentine) – 12/4

	9.
	Soeur Karen Klimczak
	Etats-Unis
d’Amerique
	Soeurs di S. Joseph di Buffalo
	Buffalo (USA) – 14/4

	10.
	Abbé Galgalo Boru
	Kénya
	Diocésain
	Lososia (Kénya) – aprile

	11.
	Abbé Jorge Piñango Mascareño 
	Venezuela
	Diocésain
	Caracas (Venezuela) - 24/4

	12.
	Abbé Josè Carlos Cearense
	Brésil
	Diocésain
	Delta (Brésil) – 8/5

	13.
	Abbé Jude Kimeli Kibor 
	Kénya
	Diocésain
	Eldoret (Kénya) – 11/5

	14.
	Fra Luis Herrera Moreno
	Colombia
	OFM Frères Mineurs  
	Bonda (Colombie) – 28/6

	15.
	Abbé John Mutiso Kivaya
	Kénya
	Diocésain
	Tala (Kenya) – 31/7

	16.
	Abbé Chidi Okorie
	Nigéria
	Diocésain
	Afikpo (Nigéria) – 4/8

	17
	Frère Augustine Taiwa
	P.N.Guinée
	OH Fatebenefratelli 
	P.Moresby (P.N.Guine) – 28/8

	18
	Soeur Leonella Sgorbati 
	Itali
	ISMC Missionire della Consolata
	Mogadiscio (Somalie) – 17/9

	19
	Abbé Ricardo Antonio Romero  
	Salvador
	Diocésain
	Acajutia (Salvador) – 25/9

	20
	Abbé Pascal Koné Naougnon
	Pérou
	Diocésain
	Divo (Côte-d’Ivoire) – 31/10

	21.
	Père Waldyr dos Santos 
	Brésilk
	S.J. Jésuuite
	Angonia (Mozambique) – 6/11

	22.
	Idalina Neto Gomes
	Portugal
	Volontarie laïque
	Angonia (Mozambique) – 6/11

	23
	Jacob Fernandez
	Inde
	Laïc
	Chennai (Inde) – 26/11

	24
	Johnny Morales
	Guatémala
	Coopérateur Salésien
	(Guatémala) – 8/12


Assassinés en 2006 

17 prêtres 

1 religieux
3 religieuses 

3 laïcs 

Pays d’origine 

Amérique: 9 (2 Brésil, 1 Venezuela, 1 Etats-Unis d’Amérique , 1 Argentine, 1 Colombie, 


1 Salvador, 1 Guatémala, 1 Perou) 

Afrique: 6 (3 Kénya, 2 Nigéria, 1 Burundi)

Europe 5 ( 3 Italie, 2 Portugal)

Asie:  3 (1 Indonésie, 2 Inde)

Oceéanie: 1 (Papouasie-Nouvelle-Guinée)

Lieux de la mort
Afrique: 11 (3 Kénya, 2 Nigéria, 1 Angola, 1 Somalie, 1 Côte-d’Ivoire, 


2 Mozambique, 1 Burundi)

Amérique: 8 (2 Brésil, 1 Colombie, 1 Argentine, 1 Etats-Unis d’Amérique, 1 Venezuela, 


1 Salvador, 1 Guatémala)

Asie: 4 (2 Inde, 1 Indonésie, 1 Turquie)

Océanie: 1 (Papouasi-Nouvelle-Guinée)

(Agence Fides 30/12/2006)

LES AGENTS PASTORAUX ASSASSINES DE 1980 A 2006

Rome (Agence Fides) – D’après les données en possession de l’Agence Fides, de 1980 à 1989, 115 missionnaires ont été assassinés. Ce chiffre est certainement inférieur à la réalité,parce qu’il rapporte les seuls cas vérifiés dont nous avons reçu des nouvelles

Le tableau général des années 1990-2000 présente un total de 604 missionnaires assassinés, selon les informations dont nous disposons. Ce nombre est plus élevé par rapport aux dix années précédentes, mais il faut aussi tenir des facteurs suivants : le génocide du Rwanda en 1994 qui a fait au moins 248 victimes dans le personnel ecclésiastique, la plus grande rapidité des moyens d’information dans la diffusion des nouvelles provenant des lieux les plus éloignés ; le décompte ne concerne plus les seuls missionnaires « ad gentes » au sens strict, mais tout le personnel ecclésiastique assassiné, ou qui a sacrifié sa vie en étant conscient du risque qu’il encourait, en n’abandonnant pas les personnes qui lui étaient confiées (les « martyrs de la charité », selon l’expression du Pape Jean Paul II)
De 2001 à 2006, 152 agents pastoraux  ont été assassinés
	ANNEE
	TOT
	EV
	PR
	DIAC
	FRE
	REL
	SEM
	IVC
	CAT
	LAI
	VOL

	1990
	17
	
	10
	
	
	7
	
	
	
	
	

	1991
	19
	1
	14
	
	1
	3
	
	
	
	
	

	1992
	21
	
	6
	
	2
	13
	
	
	
	
	

	1993
	21
	1C+1
	13
	
	
	4
	1
	1
	
	
	

	1994
	26
	
	20
	
	1
	4
	1
	
	
	
	

	1994*
	248
	3
	103
	
	47
	65
	
	30
	
	
	

	1995
	33
	
	18
	1
	3
	9
	
	
	
	2
	

	1996
	48
	3
	19
	
	8
	13
	1
	2
	1
	1(ct)
	

	1997
	68
	1
	19
	
	1
	7
	40
	
	
	
	

	1998
	40
	1
	13
	
	5
	17
	4
	
	
	
	

	1999
	32
	
	17
	
	
	9
	4
	
	2
	
	

	2000
	31
	
	19
	
	
	7
	3
	1
	
	
	1

	2001
	33
	
	25
	
	
	5
	1
	1
	
	1
	

	2002
	25
	1
	18
	
	1
	2
	2
	1
	
	
	

	2003
	29
	1
	20
	
	1
	
	3
	
	
	2
	2

	2004
	16
	
	12
	
	
	1
	
	
	
	3
	

	2005
	25
	1
	18
	
	2
	3
	
	
	
	1
	

	2006
	24
	
	17
	
	1
	3
	
	
	
	2
	1


* = Dati riferiti solo al genocidio avvenuto in Rwanda.

EV: évêques ; C: cardinaux; PR: prêtres diocésains et religieux; DIAC: diacres; FRE: religieux non prêtres; REL: religieuses; SEM: séminaristes; IVC: membres d’Instituts de Vie Consacrée ; CAT: catéchistes; LAI: laïcs; VOL: volontaires ; ct: catéchumène. 

(Agence Fides 30/12/2006) 

LES DONNEES, LES COMMENTAIRES ET LES APPROFONDISSEMENTS SUR LES AGENTS PASTORAUX ASSASSINES CES DERNIERES ANNES SE TROUVENT SUR NOTRE SITE 
http://www.evangelizatio.org/portale/martirologio/index.php
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